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Une Suisse pour les jeunes 
 

La force de la communauté se mesure au bien-être des enfants et des jeunes… S’inspirant 

librement du préambule de la Constitution fédérale, la Commission fédérale pour l’enfance et la 

jeunesse (CFEJ) a convié les acteurs de la politique de l’enfance et de la jeunesse à une 

conférence nationale, le 10 novembre 2015. Les résultats de l’enquête « Ma Suisse et moi » ont 

servi de point de départ aux débats entre participants et lors d’un podium politique. La CFEJ a 

contribué aux réflexions par une prise de position et sa Vision 2035 pour une Suisse jeune. 

Dans son allocution, le conseiller fédéral Alain Berset, chef du Département fédéral de 

l’intérieur, s’est prononcé en faveur d’une politique de la jeunesse forte. 

 

Aujourd’hui, les jeunes veulent participer plutôt que subir 

Par une enquête nationale, la CFEJ a recueilli les opinions des jeunes qui atteignent leur majorité en 

2015 et qui ont été, pour la plupart, appelés à participer aux récentes élections fédérales. Ces jeunes 

se sont positionnés de manière compétente sur une large palette d’enjeux socio-politiques. Leur 

motivation à s’exprimer s’est concrétisée par un taux de participation exceptionnel et de nombreux 

commentaires. Les résultats de l’enquête « Ma Suisse et moi »1 a révélé une génération intéressée, 

pragmatique, mais loin d’être uniforme. Se pose maintenant la question des conclusions à tirer de 

cette enquête. 

 

2015 à 2019 ou comment donner plus de poids politique aux enfants et aux jeunes 

Par la conférence « Ma Suisse et moi », la CFEJ a souhaité esquisser les enjeux et pistes d’action 

pour les champs politiques touchant les enfants et les jeunes, ceci en vue de la législature 2015-2019. 

Dans son allocution, le conseiller fédéral Alain Berset a souligné que la Suisse devait continuer à faire 

tout son possible pour que les enfants et les jeunes puissent développer leurs capacités et talents. 

« Un pays doit offrir des perspectives à sa jeunesse, sinon il risque de s’affaiblir ». 

Les participants ont pu contribuer aux réflexions lors de discussions thématiques. Un podium politique 

a réuni la conseillère aux Etats Anne Seydoux-Christe et les conseillers nationaux Lukas Reimann, 

Mathias Reynard et Christian Wasserfallen. 

 

Par son président Pierre Maudet2, la CFEJ a présenté sa position dans quatre domaines dont voici 

quelques éléments :  
 

 Participation (politique) : passer du droit de l’enfant d’être entendu garanti par l’art. 12 de la 

Convention de l’ONU relative aux droits de l’enfant à une participation vécue sur le terrain 

sera un des défis à relever ;  

 Politique familiale : développer et consolider les conditions cadre permettant, notamment 

aux jeunes femmes, de concrétiser leur souhait de concilier vie familiale et vie professionnelle 

constituera un autre enjeu. Des thèmes comme l’offre suffisante et adéquate de places 

d’accueil extra-familial, un véritable congé parental, le travail à temps partiel pour les hommes 

ou encore la réalisation de l’égalité salariale entre hommes et femmes devront être abordés, 

non seulement au Parlement, mais aussi avec les acteurs économiques.  

                                                      
1 Résultats publiés dans un rapport de recherche et une brochure avec les principaux résultats (www.cfej.ch / Documentation.) 
2 La prise de position, présentée lors de la conférence, est disponible sur www.cfej.ch.  

http://www.cfej.ch/
http://www.cfej.ch/
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 Libre circulation et programmes d’échanges : trouver des solutions en matière de 

migration, au-delà des clivages, sera un défi évident. Si les jeunes se montrent aussi partagés 

que leurs aînés face à la migration, ils marquent une claire volonté de pouvoir circuler 

librement dans les pays de l’UE, pour y étudier, y travailler et y vivre. Il conviendra d’accorder 

une priorité politique à la pérennisation et au renforcement des programmes d’échanges 

internationaux.  

 Formation : malgré la pression à la performance, l’école doit aussi être une école de vie où 

s’acquière des compétences en matière d’usage des médias, de gestion de l’argent, 

d’éducation sexuelle ou d’éducation citoyenne, cela en partenariat avec les parents et les 

acteurs extra-scolaires. 

 

Vision 2035 pour une Suisse jeune 

Dans quelle Suisse un enfant né en 2015 devrait-il pouvoir fêter ses 20 ans ?  

Par sa Vision 2035 pour une Suisse jeune3, la CFEJ invite tous les acteurs politiques à se focaliser sur 

la perspective des enfants et des jeunes et à adopter un horizon de réflexion et d’action approprié aux 

jeunes générations. La commission a délibérément opté pour une approche large, car la politique de 

l’enfance et de la jeunesse est aussi une politique transversale qui touche la santé, la politique 

familiale, la formation, le marché du travail, la participation politique, mais aussi la politique fiscale, la 

sécurité et la coopération internationale.  

Au moyen de cette vision, la CFEJ souhaite aussi ouvrir le débat, lors de la conférence et au-delà, car 

la commission est convaincue qu’une Suisse où les enfants et les jeunes jouissent de conditions 

optimales pour grandir et développer leurs compétences est aussi une Suisse innovatrice, compétente 

et durable, où il fera bon vivre, quel que soit son âge.  

 

 

Renseignements : Secrétariat de la CFEJ, ekkj-cfej@bsv.admin.ch, tél. 058 462 92 26 

 

Point de presse lors de la conférence : 13h00 à 13h45, Fabrikhalle 12, à Berne. 

 

Annexes :  

- Position de la CFEJ sur les résultats de l’enquête « Ma Suisse et moi » : pistes d’actions et 

mesures 

- Vision 2035 pour une Suisse jeune 

                                                      
3 La Vision 2035 pour une Suisse jeune de la CFEJ, présentée lors de la conférence, est disponible sur www.cfej.ch. 

http://www.cfej.ch/

